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TRANSFERT THERMIQUE DANS DES EMULSIONS DE 
MAUVAIS CONDUCTEURS SOUS CHAMP ELECTRIQUE 

PQumb-On presente les rbsultats dun etude sur l’hydrodynamique et la thermique dans des tmulsions 
diClectriquea, avec une phase dispersie de conductivite plus grande, sous champ dlectrique. On montre 
la d6pendance du coefficient de transfert thermique vis-8-vis de l’intensite du champ, de la tempkrature 
et de la concentration des emulsions, On analyse le mbanisme d’accumulation de la charge d’espace 
qui cause des perturbations E H D du champ. La solution dun problbme a une dimension donne la 
distribution de charge dam le champ dune capacite plane et montre la presence dune rtgion de 
similitude du processus de transfert thermique dans le cas des emulsions a hautes concentrations. Les 
r&sultats sur l’effet du champ Clectrique, sur le transfert thermique sont trait&s en termes de nombres 

de similitude. 
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COEFFICIENTS DE TRANSFERT DOS A DES JETS INITIALEMENT LAMINAIRES 
ISSUS DUN MINCE ORIFICE ET FRAPPANT UNE PAR01 

Rbm&-Les coefficients de transfert resultant de l’bcrasement contre une paroi plane dun jet issu d’un 
orifice mince, ont et& mesures a l’aide dun technique de sublimation du naphtalene. Les experiences ont 
et& effect&es avec des jets qui sont laminaires i ~embouchure de la conduite d’ou ils s’cchappent. De 
plus, les prohls de vitesses B l’orifice de la conduite btaient pleinement etablis. Les distributions du 
coefficient local de transfert de masse sur la surface frappbe par le jet ont CtC determinCes pour cinq 
nombres de Reynolds et pour cinq valeurs de la distance qui &pare la surface de la conduite. Les 
ktltats de transfert de masse peuvent itre transform&s en resultats de transfert de chaleur en utilisant 
l’analogie entre transfert de chaleur et de masse. 

11 a bte trouvt que les coefficients de transfert tendent generalement a d&croitre forsque la distance 
de separation augmente mais WI comportement non-monotone apparaissait du fait des influences 
opposkes de la turbulence nie du mHange fluide et de la diminution de la vitesse du jet. Une augmentation 
du nombre de Reynolds tendait a accroitre les coefficients de transfert, et les valeurs au point d’arrit 
ont W corr&es par une toi en puissance 0,6. Les dist~butions surfaciques du coefkient de transfert 
ttaient des courbes en clothe, avec leur valeur maximale au point d’arr&. Une comparaison avec les 
publications antttieures a suggim que la forme du profil initial de vitesse a un effet important sur les 

caracttristiques de transfert de la surface frappee par le jet. 
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EFFETS DE L’ASPIRATION ET DU SOUFFLAGE SUR LES SOLUTIONS EN 
SIMILITUDE DES EQUATIONS DU SECOND ORDRE DE LA COUCHE LIMITE 

R&sus&-Les effets de l’aspiration et du soulRage sur l’ecoulement de couche limite en similitude a des 
nombres de Reynolds moderement grands sont itudits. La forme gentrale de la vitesse normale i la 
paroi est supposbe Btre: 

o,= R-tv,jfR-‘v,t+.... 

En plusdes cinq effets dusecond order usuels (dtis ii la courbure lon~tu&inale, a la courbure transversaie, 
B la vitesse de d&placement, a la vorticite du courant exterieur et au gradient de temperature), un sixicme . A 
effet suppl6mentane du a 0,s est isole lineairement. Le cas du transfert de quantite de mouvement et 
c&i de la chaleur sont tous dew etudibs. Pour le transfert de chaleur, deux cas sont consideris, celui 
correspondant a une temperature de paroi k&e et celui dune paroi isok, en similitude complete et avec 
dissipation visqueuse. Les solutions num~~ques sont prkntkes graphiquement et discuties de man&e 

critique. 
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NOUVELLES THEORIES DE LA CROISSANCE DES CRISTAUX 
DE GLACE SUIVANT L’AXE A 

RCsumk-De nouvelles theories sont presentees sur la vitesse de croissance des cristaux de &ace suivant 
l’axe A dans un Coulement d’eau ou de solutions salines avec un fort degre de sous-refroidissement. 
Une theorie existante, basee sur l’koulement de la couche Iimite laminarie au voisinage du point d’arrst 
amont sur le cristal est presumbe non satisfaisante car les hypotheses d’approximation au premier order 
de la thborie de la couche limite ne sont pas admissibles pour le faible nombre de Reynolds (m 3 x 1Om3) 
que l’on trouve a l’extrknit6 du cristal. 

Ikx mod&s ont et& developpks, Pun est base sur une analyse de l’ecoulement rampant ii Text&mite 
du cristal, l’autre sur la conduction thermique le long du cristal en formation, chaleur qui est ensuite 
enlev& par convection for&e sur les faces planes relativement grandes du cristal. Ces modeles conduisent 
d un bien meikw accord avec les rksultats expkimentaux sur la croissance suivant l’axe A en eau pure. 

ModiIICs afIn de tenir compte de la diffusion du se1 a l’extrbmitb du cristal en ecoulement rampant, 
ces deux mod&s donnent aussi une estimation am&ho&e de la vitesse de croissance en solution saline, 

quoique ~~~iioration nest pas aussi sensible que pour la croissance en eau pure. 


